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En présence de vos élus, du directeur régional Xavier Riboulet et du DRH Samuel Bignon. 

 

 

Point accidents du travail, de trajet et maladies professionnelles : 
 
Les chiffres d’absentéisme nous ont été 
présentés. Il en résulte un fort taux 
d’absents (maladies ou accidents du 
travail) chez les JRI. La pyramide des âges 
n’aide pas, les corps ont beaucoup 
souffert des grosses caméras.  

C’est pourquoi la direction encourage, 
quand c’est possible, et sur la base du 
volontariat bien sûr, l’utilisation des UTS. 

 

 

 

Point organisation et conditions de travail 

C’est le point qui nous a pris le plus de temps, et pour cause : 

1/ Organisation du travail pendant les municipales (15 et 22 mars) dans les locales :  

Lors de ces 2 dimanches, il y aura 2 

équipes d’actu municipales ; 1 équipe 

d’actu normale ; 1 monteur, avec la 

possibilité la semaine précédant le 1er et le 

2e tour de faire un « montage glissant » 

pour pouvoir avoir un 2eme monteur le 

dimanche soir (ne pas travailler une 

matinée par exemple). Sinon, renfort 

montage de Bordeaux ; un red chef ; une 

assistante. A 19h, un direct ou non dans le 

JT. A partir de 20h, 21h15, 22h15, 

intervention depuis la locale de 4, 5 ou 6 

minutes avec un présentateur qui lance 

des sujets ou duplex. Diffusion régionale et 

pas décrochage. 

 

2/ Organisation des locales pour les vacances scolaires :  
 

Après l’expérience désastreuse des 

vacances de Noël (une équipe et une 

rétro), la direction veut garder les locales 

ouvertes tout en faisant appel le moins 

possible aux CDD. Et rappelle que 

certaines régions font des JT communs 

pour les week-ends d’été (Occitanie-

Languedoc par exemple), mais pas la 

Nouvelle-Aquitaine. Le BRI va étudier les 

possibilités de mobilité (des titulaires 

accepteront-ils de venir en locale ?). Les 

équipes des locales ont déjà fait des 

efforts en bougeant leurs congés (déjà 

pour les ponts de mai), mais ça ne suffit 

pas, des arbitrages sont en cours. 

Concernant le dispositif pour les 2 1eres 

semaines d’août qui posent problèmes, on 

partirait sur 2 équipes, voire 1 équipe et 

demie avec le chef en complément, et des 

éléments de 2’30’’ pour combler. 

Périgueux va refaire un feuilleton comme 

l’an dernier ; Bayonne va rediffuser des 
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zooms éco ; Pau ne sait pas encore si des 

sujets intemporels peuvent être tournés et 

surtout montés en juin pour août.  

Concernant le montage, il y aurait un ou 2 

monteurs à cette période, ou un monteur 

et un mutualisé avec une autre locale, rien 

n’est arrêté. Une assistante, peut-être 

mutualisée. Un chef. Un dispositif « moins 

pire » qu’à Noël, mais encore une fois, la 

variable d’ajustement demeure les 

locales ! La direction indique que d’ici fin 

2020, elle doit rendre 8 ETP en Nouvelle-

Aquitaine. 

 

3/ Le projet d’édition numérique Landes :  
 

Le directeur a eu l’idée d’imaginer une 

édition Landes qui préfigurerait peut-être 

la future collaboration France Bleu-France 

3. Ce produit serait diffusé sur le 

numérique, il serait de la longueur qu’on 

veut, diffusé 1 jour, 2 jours, 3 jours ou 5 

jours par semaine, comme on veut, 

comme on peut… L’idée est d’associer 

France Bleu pour un produit « hybride et 

différent ». Le chef de projet est le chef de 

la locale de Pau. Le directeur voudrait que 

cette édition voie le jour en septembre, 

avec des numéros 0. Il va donc falloir aller 

vite, et cela pose problème : après une 

réunion avec France Bleu, on apprend que 

les statutaires de la radio ne veulent pas y 

participer ; le poste de rédacteur de Dax 

est vacant et celui de JRI de Mont de 

Marsan va l’être ; les équipes landaises ont 

été informées très tard de ce projet et on 

ne leur a pas demandé leur avis tout en 

leur disant que c’est leur expertise qui fera 

l’édition ! Et le directeur de nous dire : si les 

équipes n’en veulent pas, on ne la fait pas ! 

Encore faut-il leur poser la question… Les 

éléments de cette édition pourraient être 

à la fois les sujets faits pour le BRI par les 2 

bex, mais aussi des produits tournés à 

l’UTS, des chroniques de France Bleu 

illustrées, rien n’est arrêté. De l’aveu 

même du directeur « ce projet pourrait 

préfigurer une locale Landes »… A 2 

équipes voire une et demi ? Et sachant 

qu’il n’y a pas d’émetteur dans les 

Landes ? Bref, beaucoup de questions et 

beaucoup de flou… 

 

4/ La diffusion de la matinale de France Bleu Gironde sur France 3 Aquitaine :  
 

À partir du 5 mai entre 6h40 et 9h. 

Diffusion sur l’émetteur de Bouliac près de 

Bordeaux, donc sur la Gironde, débordant 

sur le nord Landes et ouest Périgord. 

Caméras automatiques dans le studio 

(comme France 3 Creuse depuis 

septembre). A 18h, le conducteur de la 

matinale est transmis, un éditeur visuel de 

France Bleu et les vidéothéquaires de 

France 3 cherchent des images pour 

illustrer certains plateaux. Cela pourrait, 

chez nous, décaler d’une heure le planning 

d’un salarié. Le montage de ces images se 

fait soit par un monteur France 3, soit par 

l’éditeur visuel France Bleu. A France Bleu 

Gironde, 2 journalistes refusent de donner 

leur image, ils devraient être écartés des 

matinales. La matinale est chapeautée 

par Eden Production qui fait Ensemble 

c’est mieux et possède une banque 

d’images du territoire vu de drone pour 

illustrer les morceaux de musique que l’on 

n’a pas le droit de diffuser. Problème : les 

matinales sur France 3 représentent 24 

ETP sur la Nouvelle-Aquitaine (pour lancer 

la diff). 40 semaines sur 52, on n’a pas les 

moyens de plus. Les régies automatiques 

devraient aider. La direction rappelle que 

fin 2022, les 44 locales de France Bleu 

doivent être diffusées sur France 3.  
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Point Noa 
 

L’étude de notoriété est sortie : 1056 

personnes de Nouvelle-Aquitaine ont été 

sondées, avec des questions posées. Il ne 

s’agit pas d’audiences. Les résultats sont 

positifs au regard de la nouveauté de Noa. 

29% des habitants connaissent Noa 

comme chaîne régionale. Parmi eux, 13% 

citent Noa en 1er. 

30% de ceux qui connaissent Noa la citent 

comme media vers lequel ils se tournent 

pour avoir de l’info régionale. En clair, Noa 

est le replay des JTR et locales. 

52% des habitants qui connaissent la 

chaîne la reçoivent via la TV (Numéricable) 

et 45% par une box. C’est l’un des échecs : 

les ordis, tablettes et smartphones ne 

représentent que 3%. La direction essaie 

de faire entrer un replay Noa sur le site 

France.tv.                                                                                       

Cela montre aussi l’importance d’une 

grille de programmes lisible par les 

téléspectateurs. Numéricable est surtout 

dans les immeubles urbains, cela veut 

aussi dire que les téléspectateurs de Noa 

ne sont pas forcément en milieu rural… 

22% des habitants qui connaissent la 

chaîne la regardent au moins une fois par 

semaine. 18% ont le réflexe Noa pour 

s’informer sur l’actu de la région. 

7 néo-aquitains sur 10 recommandent à 

leurs voisins de regarder Noa.  

Les téléspectateurs regardent d’abord 

l’info (82%), puis le patrimoine-Histoire 

(72%) puis les événements sportifs (66%).  

La liste n’est pas exhaustive, la direction 

va communiquer auprès des 

collaborateurs et des téléspectateurs. 

Mais la bonne surprise, c’est que Noa est 

connue, et plus qu’escompté. 

Le Contrat d’objectifs et de moyens sera 

renégocié avec la région d’ici fin 

septembre. Le précédent portait sur 1,86 

millions d’euros par an sur 3 ans, c’était le 

plus gros de toutes les régions de France, 

qui a permis à France 3 Nouvelle Aquitaine 

d’être le plus gros producteur de doc (31 

par an), en faisant travailler des sociétés 

de production de la région. Mais si la 

négociation n’aboutit pas avec la région 

pour un COM2, Noa perdurerait selon la 

direction.

Le plan d’action Noa suite à l’alerte pour danger grave à la gestion d’antenne : 

Les choses sont engagées, comme 

l’enregistrement des Tous les Chemins à la 

place des directs, l’allègement de la grille, 

la non couverture de certains événements 

si ce n’est pas possible pour le service GA. 

De nouvelles scriptes CDD commencent à 

être immatriculées. Les 2 postes de 

scriptes vacants en Nouvelle Aquitaine 

ont été publiés (1 à Bordeaux, 1 à 

Limoges).  

Lancement d’un appel à candidatures sur 

la compétence complémentaire de 

gestion d’antenne : 6 candidats pour une 

formation de 2X5 jours+ 2 jours sur Argos. 

Un détachement de 6 mois au service 

gestion d’antenne. Si ça se passe bien, la 

direction va essayer de garder la 

personne. 

Concernant les plannings et relevés 

d’activité, même avec un GA de Limoges 

en arrêt pour 15 jours, il n’y a plus d’heures 

sup constatées. Comme quoi, quand on 

veut, on peut ! 
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L’envoi de grille va se faire 3 semaines 

avant (on est à 2 semaines à ce jour). Une 

interim est au service programmation 

pour plus de fluidité.  

Les questionnaires envoyés aux 

volontaires et non volontaires : si les 

résultats sont positifs pour les volontaires, 

il n’en est pas de même pour les non-

volontaires qui ont le sentiment que leurs 

conditions de travail se dégradent. La 

direction veut creuser pour comprendre. 

A partir de mars, une nouvelle émission 

calquée sur « Au petit pilier » va voir le 

jour : « Aux 6 mètres » parlera de foot avec 

consultants et réseaux sociaux. Nicolas 

Morin présentera les 2. Une proposition 

pour le même type d’émission traitant du 

basket a été faite à Limoges.

Point Emploi  
 
Un poste de monteur (ex-Guinchard) va 
être publié dans les jours qui viennent. 
L’autre poste (ex-Lagaüzère) est en 
attente. Une monteuse va partir en RCC 
fin mars.  

La direction veut remplacer les postes de 
rédacteur à Dax et JRI à Mont de Marsan. 
Mais pour Dax, il faut l’avis de Paris 
puisque le départ était RCC. Mais on 
garde les 2 bex. 

Le poste de délégué à l’antenne et aux 
programmes (ex Papon) a disparu dans la 
réorganisation.  

Céline Czwartek, documentaliste à Rouen, 
arrivera à Bordeaux à la mi-avril. 

 

Le poste de rédacteur en chef adjoint au 
BRI sera décidé au comité mobilité du 19 
février. 

La RCC : 7 départs en 2019. 5 en cours de 
négociation pour 2020. 

Pour les droits d’auteurs, avec le départ de 
l’assistante qui s’en occupait, l’activité est 
reprise avec une personne de Limoges qui 
va quitter ses fonctions actuelles pour se 
consacrer pleinement aux droits d’auteur 
Nouvelle-Aquitaine.  

Le contrat de génération : 28 personnes 
ont bénéficié de la semaine de 4 jours, 20 
sont encore en vigueur aujourd’hui en 
Aquitaine. 

 

 

 

 

Prochaine instance de proximité le mardi 10 mars. 

N’hésitez pas à nous faire remonter vos remarques et questions. 

 

Vos élus FO : 


